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majeurs et mineurs sont d'un usage moins fréquent que ce-
lui des tierces, mais nous' on recommandons l'étirde aux
élèves dont le mécanisme est déjà' formné ou du-moniis un .peu
avancé, à ceux surtout pour qui le, développemékt
de la main, l'écartement des doigts ne forme pas un'obstas-
cle trop'grand"; car il faut sorgneusenment éviter'toute'con-
torsion de la main et des doigts

1Ées gammes en sixtes, comme, celles en tierces, seront
précédées d'exercices en sixtes à mains posées, fixes, à notes
tenues; afin d'exercer chaque sixte séparément, avec les dif-
férents rhythmes par deux, trois, quatre, six et huit; même
travail pour' les sixtes liées sans passage du pouce ; et aussi
pour les sixtes liées par deux, par troisi et' par quatre, etc.,
parcourant le clavier sans passer le pottce. Tous'ces exerci,
ces 'préliminaires dans tous 'les 'tons,' majeursv ou mineurs,
sontxndispensables, ainsi que les exercices ' spéciaux pour
le passage du pouce sous la main, et le passage dù'einqui-
ème doigt par dessus le pouce, servant d'appui et de pivot.

Le'doigté des gammes en sixtes plaquée' doit être très-,
soigneusement étudié. Le pi ofesseur et l'élève rechercheront
attentivensent les groupes des doigts offrant-auta't que pos-
sible similitude et analdgie-aux deux mains, et deslorrhules
régulièfes, symétriques; au' double pointd'e vu'e dî~doigté et
et de l'indépendance des'doigts;'la sucessiôn des sixtes Eées
dans les'gammés dont la tonalité exige de nombreux aci-
dents présentera'des groupes' de doigts d'une gymnastique<
excellehte. Il est à remarquer quie ce genre de gamme doit
toujours commencer par la tierce et l'octave

Uie 'gamme en sixtes, commençant sur la tonique dé-
truirait-dès, la première note la tonalité. Il faut donc lue la

première sixte,-la plus élevée et la note finale aien- pour no-
te grave la troisième note ou médiante' du ton.

2 3 4 1 5 5 4 J|5 sont les groupements
1 1 1 1 2' 2 3 usités à la main droite.

-1 1 1 2 3 sont''les, groupements
5 4j 3 2 45 employés à la main gauche.

Par l'emploi'judicieux. raisonné de -ces accouplements'
de doigts; si l'on s'étudie avec soin à ne, Jamais quitter une
sixte avant d'avoir attaqué la sixte suivante, on aura des
successions de notes liées,' égales,' régulhères. L'élève'
pourra lui-même, guidé, ar les indications du 'maitre, s'ex-
ercer àetrouver les' meilleurs doigtés,; ceux qui' seront les
plus régulers,'dérangeront le moins la 'succession logique'
et naturelle des'doigts. A la main droite les, 4roupes1 I re-
viennent fréquemment sur les touches noires, à la main gau-
che et dans les mmes conditions, ce sont les groupes ! 4 qui
correspondent.

En faisant alterner les tierces et les sixtes et en intro,
duisant d'autres intervalles harmoniques, on' pourra créer:
des-variétés'très-nombreuses en doubles notes, dont on trou-
vera' de très-bons exemples dans les exercices' journaliers et
l'Ecole du virtuose do Czerny, ainsi'que dans le #écanisme,
di& Piano appliqué à l'harmonie de Ch. Davoîs.

Gammes chromatiques en tierces.

Cette succesion en doubles -notes est une excellente
gymnastique des doigts, d'un usage assez fréquent dans la
musique moderne de grande virtuosité. Chopin affectionnait
le genre chromatique et l'employait.fréquem ment.

Les-successions chromatiques de tierces se plaeent pres-
que toujours a distance detierces mineures. Pourtant, quoi-
que fort peu usitée, la gamnme chromatique à intervalles
successifs de tierces.majoures demande aussi à être étudiée.

Henrt Herz donne d'ans siMéthode di piano un doigté
très-réghçr, très-normal, celui que nous adoptons. Les ex-

empleslde tier:ces superposées" formant suite d'a&cords de
septièmes dlmiiuéesaet ausài ar mouvemn'ticotraire, ' sont
d'un bon trùvail. Zimmermann' consacre; dans so' cy-
'clopédie du piano, un paragralies asse développé aux pas-
sages chromatiques en tierces, et en 'sixtes."Il piésieite li-

vers modèles'le 'doigtés' pour les 'ganies faites des deux
mains, ensemble et sépórément. Pour los première4¡il adop-
te de préférence les groupes de doigts qui, permettent de
changer de'position en même temps, et'où l'passage du
pouce a lieu simultanément.

A mains isolées, le doigté peut se modifier suivant le
point de départ et le temps d'arrêt du trait.,

Les gammes chromatiques on sixtes mineures et -majeu-
res doivent aussi être étudiées comme nous l'avons'déjà dit,
lorsque l'écaTtement des doigts et le'développement de la
main permettent ce travail sans amener de -coitractibns
disgracieuses. Ces sortes de successions se rencontrent su'r-
tout dans la musique moderne, elles y'sont p6urtant' plus
rares' que les tierces.

Les suites chromatiques d'accords desixte avectierces
intornfédîaires sont d'un très bon -effet; la basseqrocède
alors' en notes simples, et la main droite faitune succession
de quartes chiomatiques. (Voir la Méthode de Herz )-

Les traits en tierces glissées se font trèsýrarement.
Mais il faut en connaître la procédé tout en l'employant
dis.ciètement. Elles ont, à notre' avis, le grave inconvénient
de fatiguer le clavier et d'écórcher souvent les doigts.'

Les'gammes chromatiques en tierces doivent être étu-
diées très lentement et les mains séparées avant d'être' exer-
cdes les mains ensemble La parfaite possessieîn' de- ces
successions 'est indispensable; 'l'emploi en" est 'très-
fréqent ' daùs les couvres modernes. Zimmermann,
dans son Encyclopédie du piaiste, Herz dansa sa
Méthod,: donnent d'excellents' 'modèles de ces sor-
tes de traits'à inouvement semblable' et à' mouvement
contraire Les exemples de ddijté' différents ddnnés par
Zimmermann et le modèle typique -projos'éi par Herz de-
mandent un long exercice, les- mains séparées, puis ensem-
ble.

Certains modèles de doigtés sont préférablos quand les
mains agissent ensemble ; à maini isolées; les accouplôinents
de doigts peuvent différer et se succéder avec plus"de facili-
té. Le principe est à étudier

Dés octaves.

Les gammes en octaves, comnie les autres espèce% de
gammes, doivent être étudiées' dans' tous 'les tons, majeurs
et mineurs, et aussi par successioâ chrùnatiques.

Il faut s'exercer à les faire du poigrnet,'ave'c' élasticité
et souplesse, dans les passages de légèreté, de l'avant-bras et
mme du passage d'éàiergte,- de 'for'co; ou' qui, démiiamident
uýne acéetuation passionnée,, enfin"des' doigts, legdtô,' dans

lesp'hraes"epiéessiv'ei elíaiîttes'dù'la' éésioni di cli-
vier paû la seule action' d'es doigts' est"pr,éfrablbèL"n'èee
dernier mod'eil faut souvent,'à l'J xidin droite, fàiro allt'er-
'nei t succéder les' dàigts accouplés de lasorte:
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sans'quitter le,clavier, et' We faire intervenir ' l'action (da
poignet que lorsqu'il y'a'impossibilit4' absblïe d'imi'obili-
ser l'a' main

Les' doigtéis pour subàtîtutioi sont auáši"d'iin'ém'plói
trèé-utile iýour'lier'l'8 soxis-et piendre une-noollé positiofl

'S'ansiquittei lb clavier. 'Oe peut gliâ'àei"d duxl f6i's le 5nme
d'oigt, d'ino' touchet Moire' un'o touci'e blanòhe) Ori place
presque toujours le 4e doigt sur les touches' nóir',d'ariíld
successions d'octaves chromatiques ou accidentées ; toute-

fois ce e pt 'n pgriheip'abs~ ' '-A onti#U )
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